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Se montrer nu peut rapporter gros... 

Montage SP 

•   

•   

•   
Très populaire depuis les périodes de confinement, la plateforme britannique 
Onlyfans compte quelque 130 millions d’utilisateurs à travers le monde. 
Moyennant un payement, mensuel ou ponctuel, il est possible de vendre du 
contenu, bien souvent explicitement sexuel, à ses « fans ». Un phénomène qui 
séduit de plus en plus de gens, dont des mineurs. 



Le site permet aux créateurs de contenu de recevoir des fonds directement de 
leurs fans sur une base mensuelle, ainsi que des pourboires ponctuels ou via 
des fonctionnalités de paiement à l’utilisation. 

Le service est populaire et est généralement associé aux travailleuses du sexe 
mais il héberge également le travail d’autres créateurs de contenu, tels que 
des experts en fitness, des musiciens et d’autres créateurs qui publient 
fréquemment en ligne. 

Pédopornographie volontaire 

Onlyfans comptabilise plus de 130 millions de « fans » sur sa plateforme à 
travers le monde. En effet, la possibilité de se faire de l’argent rapidement a 
séduit bon nombre de personnes, dont des mineurs.« Pour s’inscrire sur 
Onlyfans, il faut renseigner une carte d’identité et un selfie pour prouver que 
l’on est majeur. Même si cela peut paraître assez dur à contrecarrer, 
beaucoup de jeunes parviennent à contourner l’admission et à accéder à la 
plateforme. Les mineurs concernés proposent donc du contenu payant, à 
caractère sexuel, dans le but d’obtenir le plus de fans possible, et donc de 
l’argent. On peut clairement supposer que cette tendance est présente chez 
certains Belges encore mineurs », explique Stéphane Smets, porte-parole de 
Child Focus Belgique. 

5 à 10 ans de prison 

Une pratique qui peut rapporter gros, mais qui reste interdite par la loi. « Cela 
reste avant tout de la diffusion de matériel pédopornographique et de la 
prostitution de mineur, ce n’est pas la même chose que de partager une photo 
intime avec un(e) ami(e). La diffusion de contenu pédopornographique peut 
mener à une peine d’emprisonnement allant de 5 à 10 ans et de lourdes 
amendes. » 

Le problème des mineurs sur Onlyfans s’explique aussi par la mauvaise 
étanchéité de la plateforme et son autorégulation. 

« Il est impératif que les politiques instaurent une meilleure législation vis-à-vis 
de ces plateformes. Les géants de la tech doivent également veiller à ce que 
genre de contenu ne passent plus entre les mailles du filet. » Cependant, 
Olivier Bogaert de la Computer Crime Unit nuance : « On ne retrouvera 
pratiquement jamais d’enfants sur Onlyfans, les mineurs de la plateforme sont 
quand même plus âgés. Les pédophiles en quête de contenu 
pédopornographique relatif aux jeunes enfants sont beaucoup plus prudents et 
discrets. Ils se tournent généralement vers le Darknet. » 

La plateforme a récemment fait parler d’elle suite à une annonce qui a fait 
trembler une grosse partie des fans. 

En effet, sous la pression de certains grands partenaires financiers comme 
Mastercard et Visa, qui ne voulaient pas être associés à ce genre de contenu, 
le site avait annoncé le 19 août son souhait de bannir les contenus à caractère 
pornographique dès le 1 er octobre. 



L’interdiction n’a pas tenu 

Une décision qui n’a pas tenu plus d’une semaine, car le mercredi 25 août, 
Onlyfans est revenu sur son choix en autorisant le contenu sexuellement 
explicite et pornographique. C’est dans un tweet que la plateforme a déclaré 
vouloir suspendre cette mesure et a ajouté vouloir « Faire front face à 
l’inclusion et continuer à offrir un hébergement à tous les créateurs. » 

«Les pédophiles en quête de contenu relatif aux jeunes enfants se 

tournent généralement vers le Darknet», explique Olivier Bogaert  

 


